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sée par toute une vie consacrée au devoir. L’offrande de lu 
“ présentation ”, précise un saint docteur, préparait la vail­
lance du calvaire, parce que, surtout, dje était totale.

21 novembre 1920. L’abbé Elie-J. Auclair.

LE FONDATEUR DES CAISSES POPULAIRES

|A mémoire de feu Alphonse Desjardins, commandeur le 
saint Grégoire le Grand, méritai- les honneurs que lui 

ont décernés l’Eglise,PEtat et ses concitoyens, lors de ses impo­
santes funérailles, à Notre-Dame de Lévis, le 4 novembre. 
Homme de foi, plein de charité pour les humbles, travailleur 
acharné, d’un courage à toute épreuve, initiateur hardi, ne 
comptant pour rien ses peines et ses efforts, Alphonse Des­
jardins s’est taillé une large place dans l’histoire-des oeuvres 
catholiques du Canada français, où son nom restera attaché 
au beau titre de fondateur des caisses populaires.

Il faut avoir entendu sa parole ardente et convaincue, 
comme nous l’avons nous-même entendue aux retraites pasto­
rales, pour comprendre tout le dévouement et l’indomptable 
courage dont était capable cet ami dévoué d^s humbles. L’é­
preuve de la contradiction n’a pas manqué à son oeuvre. Et ! 
cette épreuve a rendu ses efforts et ses généreux sacrifices 
encore plus méritoires, tout en mettant en pleine lumière 
l’oeuvre de sa vie, qui fut et qui restera, si elle est sagement 
dirigée, comme nous en avons la ferme espérance, une oeuvre 
hautement bienfaisante et dont le peuple canadien-françaii I 
devra toujours être reconnaissant à son courageux et clairvoy-1 
ant fondateur.

Nous reproduisons de VAction catholique la biographie dul 
distingué compatriote dont nous pleurons la perte. M. Alphon-j 
se Desjardins était né à Lévis le 5 novembre 1854, du îmVriai 
de François Roy dit Desjardins et de Marie Clarisse Mivfflj
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